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La Manifestation contre les bouilleurs de ci 
La manifestation dan euitivatenrs du 

Nord contre le privilège da* boulltenra de 
erù a tenu ce qu'elle promettait. 

De tous les points de U région, le» tra 
Tailleurs des campagnes se sont transpor
tés l Lille pour afflrmw hautement leurs 
reveiidioatiQoe, leurs désirs d'égalité et 
de justice. 

Et dans le cortège imposant qui se dé 
roulait de la Grand* Place * la Préfecture. 
pas un instant l'ordre n'a été troublé. L; 
manifestation s'est accomplie an milieu 
d'un calme solennel. Tous les citoyens 
qui y ont pris part out gardé une attitude 

- digne et réservée, devant lairnolle la po
pulation lilloise, massée sur tout le par
cours, ne pouvait retenir sa sympathie et 
son admiration. 

A la gare, les députés du Nord, venu 
exprès de Paris, out eu une entrevue ave* 
les iléléguée de la « Ligue », auxquels ih 
ont fait connaître leurs projets et leurs 
intentions. 

A la Préfecture, M. Vel-Durand a con 
firme aux représentants deaoa cultivateurs 
les sentiments qui l'animent ei 
Intérêts agricoles de notre région, et dont 
ion- ceux qui le connaissent n'ont jamais 
douté. 

Il a fait pics. Il a déclaré, arec toute 
l'autorité que pouvait revêtir sa parole 
cette circonstance, que te dévouement de 
M. le président du Conseil était fermelli 
ment acquis à la cause des agriculteurs 
du Nord. 

Il a promis le concours actif et persévé 
tant de H. Ribot, et c'est là, dans la cam
pagne que nous poursuivons, un appoîut 
immense, dont nous devuus apprécier 

^ tout le prix, et qu'il serait téméraire d'af
faiblir par des manoeuvres Imprudentes 
pt inconsidérées. 

Le Président du Conseil des Ministres 
est avec nous. Il combat de toute Tir 
fluence que lui confèrent ses hautes fon 
lions en favçarde nos revendications. 

Jamais, donc, la situation n'a été pli 
favorable. Jamais la partie n'a été pli 
belle à engager. 

Et criminels seraient cenx qui, comm 
Jes politiciens de la Dépêche, chercheraient 

Jar des insinuations misérables 
ress» de M, Itibot et de ses collôgi 

ministère, à nous aliéner ce puissant 
appui. 

(Vie vos manœuvres perfides réussis 
sent, MM. les réactionnaires I Ou* M. R 
,bot. hypocritement attaqué par vous 
tomiie dn pouvoir I Et vous verrez quel 
ser», en face des intérêts du N-ird, l'atti 
tnd> de son successeur — un député des 
départements « bouilleurs de crû » peut-
être t Vous verrez si vous retrouverez le 
même dévouement, la même énergie à 
•oulenir les revendications de nos 
ioyeus T 

K'oaaayez donc pas de jeter la suspicion 
aur le gouvernement de la Rt'i'ublique. 
Bu; M. Ribot, et sur M. le Préfet dn 
Nord. 

« Ce qu'il faut savoir, dites-vous, c'est 
si le gouvernement entend prendre parti 
pour la justice ou pour les bouilleurs de 
cru» 

M. le Préfet vous a répondu à cet 
égard. 

F.t précisément hier même, M. Ribot 
au finira d'une audience accordée par In 
au l'ureau du groupe viticote de la Cham 
bro — et dont on trouvera plus loin le 
compte-rendu — a prouvé par HOU lan
gage que sou dévouement aux intérêts du 
Nord et du Pas-de-Calais est an-dessus 
de vos malveillantes insinuations. 

Jrïannmnons donc toutes arrière-penséef 
do division et d'hostilité contre les repré-

, Mutants du gouvernement et des pou
voirs publics. 
( Nos députés nous ont donné l'exemple 
de l.t discipline et de l'union, el 
présentants républicains, malgré leur 

, «norme majorité dans la dépuration du 
• t o i n'ont pas hésité à faire abstraction 
tU toutes considérations politiques et à 

i eh dsir pour porter la nwole en leur nom 

! M- des llotùurs lui-même. 
i fiispirez-veus de cetto conduite, réac
tionnaires de la Dé}>àclte\ 

| Ola vaudra mieux quede vonsobstiner 
eu l'utliLule équivoque que vous avez 
adoptée jusqu'ici, et qui vous fait encore 
retrancher aujourd'hui, dans le discours 

[adressé par M. Lenfant, au nom des culti
vateurs, t M. le Préfet du Nord, les phra-

l ses attestant le dévouement de ce haut 
fonctionnaire aux intérêts de nos labo-
riaiuas populations. 

La question de la loi de 1881 que la 

Dcpi-chu croit avoir été soulevée par nous 
comme un • système diviseur • viendra & 
son heure. 

Nous la traiterons a loisir, impartia
lement, et guidés par le seul intérêt de 
nos agriculteurs ; et nousexaminero 
les fabricants de sucre ont fait bénéficier 
les cultivateurs des avantages que leur 
concédée cette loi, et si la législation des 
sucres indemmes a parfaitement rempli 
son but de favoriser la culture de la bet
terave donnant le plus de sucre & l'hec
tare. 

Aujourd'hui, nous voulons être tout en
tiers a la concorde qui s'est si solennelle
ment affirmée entre tous les habitante de 
notre région. 

Nous restons sur le terrain des reven
dications qui ont été formulées devant M 
le Préfet du Nord. 

Et nous crions aux cultivateurs : 
Bravo 1 Nous leur disons : Confiance et 
espérance t 

Et nous adressons à tous un énergique 
appel en faveur de l'union, de la solida
rité, qui peuvent seules assurer la puis
sance de nos efforts et nous faire rempor
ter la victoire. 

Georges ROBERT. 

NOS VAISSEAUX k KIEL 
Un ordre ministériel envoyé ta préfet m 

rilime do Brest, prescrit de hâter la dis;on 
bilité du Boche, doot le montage d.s 
machines, jusqu'ici retardé, va être pour* 
suivi d urgeoos. 

On croit que ce cuirassé tout neuf, qni peut 
passer pour l'un de» plus beaux types de la 
flotte, fera partie d* U division navale que 
l'on veutenvoyer a Kl«l. 

I.a puissant garde-oûtes Jcmmape* et le 
croiseur à grande vitesse le Jëan-Burt, de 
l'escadre du Nord, sont aussi déaigaés pour 

LECOMMERCEOELA FRANCE 
Paria, 13 mare. - L'Irnprlra*r*e 

vient de mettre sous prêtée, te volnr 
cornent* stat stiqi.ea publiés par 1 «danois 

janvier au 38 février, a G03.ftl5.000 frrnes, e 
les exportât ons a 530.1)87,000 francs. 

Ces chiffres aa décomposent commutait: 
Importions 1395 1894 18!>3 

i d'alin 

M rUi-Teiindustr tel
les 

Objets fabriques . 

Totaux . . eo-i.ai!» 

Bzportitlona 

Objet* d'alimenta-

odtiHiriel-

fo briqués , 

150.111 273.«9 15 

W&.lm «1 450 M 
SSU57 

:olis poblajj 

ToUux. 

8UW 91.366 «l.N> 

».70a o-îfi.flîtt 193.144 
177.">ia 2:r>,146 851.6*1 
W.'Wl 11.184 li.lW 

wo.tiîï icn.m ;•«.) 

Echos etJNouvelles 
U n triomphe [ >ur le féminisme. 

Le docteur Dujsrd n B^iuutl), membre de 
A.'È'iéinie de médecine, décédé récemment dans 

!• ir KRir, nea Chopin. . 

i Anala's viennent 
lét.tè dans le mai. , 
. en Angleterre, qu'u 

premier rang pour 

__'dt»oree a î T ^ ' o 
lui, tient le record ià Y 
S aibn*g<iê. 

A a ronrs de l'anrée 1894.1a prifeetnre de tolie-* 
aetèaaiai* <l« U0.OT affairas, soit prés de 

l.-JOO par itwr-

Ua anmmé M. Couronna, du Paria, rient de lé-
nu"r s i fortune. & la Tille do PTI». qui devra 

•onder an pr i des: i té i ane.inriijr'f «t A récom-
neaser le lr**ail personnel d« la (anima <ians !*• 
ménagea 

t Cbambre syndicale des entreprenenra de vol-

U recbarcbër Ire déeartaai 
» nombre va •• angmun 
«lève, parût-il, k environ 

l nrjnniaéi Paria pour 

«ut loua les juura. Il 

0 ° S ~ >nt * Toulon, une abnine qui 

Eirrilto an monJe. Elle pè-
mé.raa de loagniur. 

m-mstm 
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DEPECHES 
Service spatial UUfrmpkiqitt et ulépkonif»ë 

de FAvenir de Roubaix-Tourcoing 

NOUVELLES PÂJË1B8TAIBBS 
A la Chambre 

Commission du travail 
Paria. 13 m u i . — La «omnalsalos dn tra

vail s'est réunie ce tnatia aoua la priaidaawa 
de M, Mtnareur. 

KIIH aadoptAla pro >oait on de loi de àf 
Urial^tMdaitafanMaéoo'er las délégua 
mlnaara des diapoe t.oua de la loi de juin df 
1804, sur U retraie dea onorlera m ueurs. 

M Lacombe a été charge du rapporL 
La commission a rapeuaaé une motion d' 

M. La\y tendaal t demander aa goiverne 
mant ua ifat aomlaatff dei ouvriers de l'Kta 
et dee chemina de fer ainsi qu) les coaditlona 
de travail et de aalaire. 

Ua* raaolotloB prop-Mee par II. Hesareur 
a été adoptAe ; elle consiste a demander au 

f imvrraeuient de tare établir et pnbl «r par 
ofoVe du t. aira 1 des états aUtiaticiuea oont-

Rrenaat tes conditions dutravail, lea tala rua 
i nouibre, l'âge «t le sera d « divare-a a«té 

gur aa d'ouvriera et d'employer dea maaufuo 
turcs de l'Etat et dee chemine da fer. 

Commission de l'armèQ 

La commission de l'armée e'ent réunie cet 
apréa-mldi pour eotendre le ministre de l 
gHerra et le garde de. fû aux au sujet di 
projet de loi relaif i l'espionnage. 

Chambra, à la pl^ce da celai déposé par l 
général Mecetar et qui éladt trop touffu, le 

Srojet éatorô par la commission et don '" 
ulea Roche avait été nommé ra[.porteur. 
Le général Zurlin ten était accompagné de 

M. 1« coatrdlaur Crétin. La conférence s'aal 
bornée 4 un échange de vues en attendant la 
ûumoarutloo de U.la gajdedeeaoeaux, retenu 
au Sénat. 

M. dn Koaffort a parlé da fa si'u»tion dea 
hommea. qni ont néglige de faira vaUir leur 

de dlsp-aae devant le coose;! de révision 
qui ae trouvent torcloa. 
La minUiro a prom a .t'etudiur la question 

ioterrojjé le ministre 
la question du eon'ln^ent. 

Le général Zuri nlen a déclaré qu'il avait 
ru p'Ttô la olrcnlaire du général Mercier, 
rttlattvuè l'incorpo.'ation par las conseils de 
réviaion da p m grand nombre d'hommes 
pMSïbta, 

DéaormaTs, les conseils n'acxert*rorjt plut 
I mntin r s et le co Jinj» nt nnruel étunl 

ainai réduit, la or^atiou d une dnoxiéme por-
lioa deviendra Inutile. Tout la monda fWs 
trois ans et le total d s h iinrars p-é-eatn SUH 

drapeaux ne dépassera pas 540.000 
hommes-

Les Retraites pour 'la Vleïllesss 
Leydet » fait ap;roiiv»r par le groop; 

«xtrérne-ganche et a scamla A 1a coin-ma 
du butg t un* pronoaUoa de loi dont 

v o e t l V o n o m e : 
Le crédit de s witliona d btlaé aux retraites 

nour lavlalllenaesera appliqué à l'organisa-
p» iBi'ian de retraites pour 

I-e v o t e «la Itnd&ct 
Paris, 13 mars. —La dlscuaslon du buiga1 

le la manne sera i-ans doute terminé» de-
ui'in. En se pressant an peu, la Chimbre 
pourrait voter dans lea deux aéance» de ven
dredi etde samedi le hu<get des finance», le 
denier qui lui rjst* à examiner et aborter 
au début de la semaine preohatae, la dlacua-
i-lon du budget des recettee. Cette dlacutnioa 
lurera au mo'na une aema ne. Lea d ux bi 
Uliba prinoipaW ae livreront & propos du 
droit d'accrolsaemént et de la disjonction du 

t aur lea ancwealont. On penne que le 
_.et d« lK.fi sera défliitivemeat votô par 

la Chambre le aamedi %i. 
comme on l'espère, fa d s us«ion devant 

le Sénat ne prend paa plus de quinze jours, 
le Parlement pourra se séparer le 6 avril, 
pour rentrer daaa 1 s premiers jours de mal. 

L'Expédition ̂ e_Madagâscar 
L« «IV'part «te» voloatatlrr'H ém P a r l a 

Parts, 1H mars. — Le départ de la epmpa* 
gnfe formée x^f i« ?i* rtyinwat poor l'expé-

tionde Msdairnsear avait attiré ce matin, 
.ix aborde de la caseras de la Pépinière, une 

foule de MM i :: Mi personnas. Devant les 

Sortes ferui «• de la o-tsieroe, las gardons de 
t paix du N ' arrondissement maintenaient 

libre un veat* eapace pour ta sortie de la 
troupe, M. L»piae, préfet de polies dirigeait 
lui-même le service d ordre, 

lisures tr*n e-cinq environ, la soa-
i] drapeau i reteatk daaa la caserne. 

premier cuaratrt d'opinioa se manifeste 
' " ula. 

'r»at. le p«-
74' parait, pracélaot le 

groapsdcs tanabour» et de la sauaiqoe, puis 
vient la ooisatagnie qui part, ea l*oue de 
aampainse. partant aa a-aAsé la a* at)0. Ls 
foula ro-apt la haâe da satréieaa do la paix el 
sa présspita v m 1 
massM,fM 
Vive l'ai 

300' parareseat résolus et eesaUnte de partir, 
dappareoca robuste p i iv ia plupart. La dra 
peau dn 74- atareha avaajé» compagnie du 
B0O* Un des aona-ofii .iesaj 4a s i g«rde, ren
gagé aux larges épaotssvvia tai >t baeasé, 
oore sur la poitrine la «MalUi militaire et 
celles da Toi» a, de Maaaiaaear et du Da-
h'iMT. Uns conpagale «Va 71 fente la 
marche. *• 

La colonne d"««ad la haarfav ,rd Nfaïaehar-
b a ea mi ieu d'une cohue «s earfeax qui 

' oiarqa-'nt le pas 

Rue Rivale, an corndi- la place de la Con 
corde, on j*ttn des fenêtres aux soldats dna 
foulard» lin tant le drapeau triee'ere. L» ea-
p-rai apeur, le tambow-ma^r et lai solisU 
du 200a lea arborant en gnlae d'àcbarpee aar 
leurs capotes. 

Place de la Concorda, aoe foule norabrease, 
muiée devant la eratn»de Strasbourg, agite 
l".i orispeaun et ponsee des saotamatioas au 
p «Basse de la colonne. 

Sur l-s quais, les maeaes n>ul BU'vent aur 
chaque liane divinement d'ioetant an instant 
plas ep«l*ae>. I>s reat'nrt i est gard e u de an 
p«tx arrivent et frayant an passas» & la 
trouoe.Tootla Ion* dapirapet ieeTuileries, 
tes earieaa a//lu«nt, regard at le déalé et «.• 
urécipitant an i*a deaoarse pour desotndre 
iur le omet et suives k saonvamaat. Lea de-
sir's do pont des Arts sont couverts de 

mrant en face du panorama représentant le 

dent. Ea arrivant an bat de la rampe qui 
conduit 4 la cour ds) départ, la colonne fait 
halte poor d^nnerr aor txfcmee du IMa 1; 
tempe de reprendre leurs s*ea. dent ae sont 
<:hftr»?é« dea pefetna enthousiastes. 

Au haut de ta r-*mp- an détacfapnvat da 4> 
le ll^oe présente iee er«fl'anx p PtaaaK La 
musique fait un 4 gauchi danw l» co r d j dé
part et jotto on pas redoublé pendant que 
lédleot les d ux compagnie», qui font ensuite 
iront, lace 4 la gare, le peloton du 200e en 
première ligne. 

Li capitaine commandant da 200e fait alor° 
aooner au drapeau, présenter Isa armes, et le 
oorte drapeau du 71» reprend sa place dans 
la compagnie de aoo rêgimeit. 

Puis le -2'Kte fait par le flanc et entra dans 
'intérieur de la gare. 

I. Fe>t>ar<i«nattant 
L» foule aval envahi dés midi les abords 

M U gare de Lyon. Lea gardiens de la paix 
la font se masser boulevard Diderot, le long 
îles murs de Mazaa ; n&anmoias, ua grand 
nombre d e e n e u x peuvent pénétrer aur la 
rauipe qui conduit 4 la cour du départ. 

Las fene.tr» de la rue de Chû oi 
lissent le drapeaux, et au mon» 
-ompngnte du 200* entre dans li rit 

Immense 

L'escorte du drapeau dn 
ligne, lace au bâtiment de 

de : V i 

ga-ee 
ide t 

. fori 

a, M. Destez, remet au capitaine d Uen-
I, au nom de la presse, nn boaqaet de 
i et de bfaa. « Recevsi, mon capitaine, 
, nos vanx de prompt retour. Nous «*pe-
avo r bientôt — 4 vo're retour — l'oeéa-
de voua offrir "D nouv an bouquet. • 
capitaine d'Hennezel, très ému, remer

cia; la foule applaudit et crie : « Vive l'ar
mée ! t 

Aussitôt après, la compagnie du 200a pé 
îètre dans la gare pnr la salle dee bacrages, 
-oua la oondute du col nel iFayet, major de 
la garnison de P.irs. La c insigne ast rgou 
reaaa : ne peavsnt entrer 4 la ente que Ua 

Ui 
U C l ' l 
. er l 
Ce» r __ 
paaarr I a crie la fonte qu fiait par obtenir 
gain d*eaa»e. 

Le capHnaecondait la compagn'e sar le 
in»! du milieu du arand bal de la gare. 

D» nombreux officiers de tous les corps du 
gouvernement de Paria y «ont rassemblée, 

Isa tamtllea des « partants • La 
cantinlère du 7V> remt-t un second bouqu< 

pitai e d'Henné»! ; lea 
les du ciaqniéi 

deaéco-
arrondissement lai en 

troisième, 
avrre de rembarquement re

tentit. Il est aaehfloreel demis. 
A 1 h. 45arrlveot la général Madelo. corn-
andaot la ùe division, et le général Paara 

Biguet, commandant la de brigade .d'infante-
. Us psssaat le long du tra n, rendant 

leur salut aux soldats qui ee pre-saot aux 

La foula augmente toaronre. La haie da 
soldats chargée da la contenir ne pant y par
venir. Le moment dn départ approcha et 
chacun vaut serrer encore ans fois les melne 
des officiers et soldats. On comble ces der
nière de ananas cadeaux ; de Ueurs sont en-

off-rtea aux officiers, 
ifln, k 2 heures iî>, M. Regooal, Inspeo-
de m gnr** "«•* annoncer qaa tout est 

prêt peur le départ. 
A 2 Heure* m, le signal dn départ est 

donné. Lee képla s'agitent aux portières, et 
dans la gare an dernier et formidable art 

Viwla Prenait • s'éaheef» de tontes 
tes paitrrnae. 

Les Cendres de Victor Hugo 
Paris, 13 mars. — Aujourd'hui a aa usai 

au Panthéon, la tranalation dea cendres de 
Victor Hugo, dans le aarcophage définitif. 

L i cérémonie avait un caractère absolu-
ment privé. 

Mal. LéopoU, Oeorgea Hugojat Paul Ifen-
rice, repréaentaieat la ramitle et M.Goarlei, 
Inepeotear général des bûtirn ats nationaux, 
l'admiDlnt-atiot. La tombeau de Victor Hugo 
se trouva 4 côté de ceux de Soafflot et da 
préaident Carnot. 

Sur la pierre tombale on lit seulement le 
nom du poète avec les dataa da an naissance 

U grèie k» MMilMliw Mmm 
Parla, 13 mare. — Le ministre des Inances 

a ra«n dans 1 après-midi, lue dilagaUone des 
ouvriers dea manula-tarée d'allaaaeltea d'Au-
bertlllen et de Pantin Le différend part-* aur 
l'applieation des bases de ealalraa établies 
d'un coumun accord en 189d. 

Les ouvriers prétendent que dopais la sub
stitution des b i a français aux hou de p'ove-
aaana étraogcre, la moyenne des salaires 
n'est abiissée. 

L'admiui«tration de* sananfaotares de 
l'Etat croit pouvoir établi, aa eontralra, par 
lea feuilles de paye, que la rémunération ac
tuelle des ouvrira a est pas Intérieure 4 celle 
qu lia recevaient avaat la substitution de» 
ooia io ligeaaa aux bo a le Riga. 

frane ils. 
Cette vérification serait faite eoatradictoi 

rem-nt après que le travail aatait été repris, 
Lea délégués se sont retirée eatisCaita. 

A. P o n t M t - V i n o e n t 
Nancy, 13 mars. — Ls calme as' compléta 
ontSt-V 

a'oat pas 
Ko raeon de d*olaiatlons faites 4 U 

<:hambrepar M. R bot. l'eatrepren 
"mtentien do réelai 

Part», 13 mars. — M. Doppfer a inUrrog* 
hrer, H. Girard du XIXe Siècle, sur les af
faires de chantage de la Compagnie Tran
satlantique. 

Parla, 13 mars. — Un ancien fonctionnaire 
l e la brigade des jeox nommé Aager, cité 
plusieurs fois comme témoin par H. Doppfer, 
ae s'éteot pas i r'-aenté, on assure que des 
mesures de rigueur vont être prisas eonti 
lot. 

On t« croit en fuite. 

Nouvel '•: \ Étrangères 
Arrestofta ttu 8««»-ftfli«i*r fraitah 

E X AI S \< K LOB H %I\K 
Metz, 13 msra. — Un sous-officier français. 

Frédéric Ynnp;, en garnison à Versailles, el 
• jii' était venu en contré en Alsaee-Lorraio1'. 
» été arrêté hier i Metrarwiaee, prés de 
Thionville corn-ne réfractaire sllamanl et 

La reine d'Angleterre en France 
Londres. 13 mars — A midi et demi, le 

reine n'est embarquée i Portnmoutb, a bord 
lu yacht V.ctoria and Albert qni a quitté le 

nort 4 1 heure, *.ulvl par FÎVnl et le Victortn 
.Scftrrnd. les deux croiseurs Bnrflsur et Aus-
tralien ae sont joints 4 1 e cadre et l'ont ac
compagnée jusque Cherbourg. Le temps était 

Le yaeht Victoria 

La muelqne a Jo ié l'hymne national an 
glais 4 l'arrivé* dn yaeht. 

Disparition fan crois-ar «fp»^! 
Modld, 13 mare. — On eat sana nonve'le 
i cro*seur espaenol Rcna Repente pnrtt de 
<ntr»r dimanche dernier. 
On a trouvé aar la plage4« Tir fa dea dra-

,,>auT et des débrli de chaionpe appartenant 
4 la Rena R«<i*nta. 

On cialat que ee eroraenr ne soit perdu ; il avait a bord VK) ho 

L A B E L G I Q U E 

LA LOI ELECTORALE 
Braxelles, 13 mir*. — U pédsrstion »u-

vnére e décidé ce soir d'appaynr la grève 
générale dans le CHU on le projet électoral 
présenté par le gouvernement serait tneft. 

Les corionniéTS da fbmwàz 
H *r, on* eatrsvoa a en l>en eabe sas délé-

gnée des omdonn ers de P*rawe*s et leurs 
patrons roopeallfs ; senx-cl ont raros* d' 

t oas des oavrteVs and ejsn-
, . ioation du tarif de rétt" " 

•anaant Miohaa. Antoine et G 
cantalent 4 lapo ioation du tarif da réUbaaa-

A Piseaa da easta ujnraianee. Isa «Mlfaae 
•art roasra «marte A leurs «amanéee dn ré-

tnigatrf d* renr «énaareh*. aanforé le 

naécoateatament général et lea i 
des plus axaiies, le travail a aU eo 
majsore part a dss ou vriara partit L 
avec orsints las coQkéqaenee* d an i 
chômage. 

Toutefois, reffervsaeenoe est très a 
la grève peut être coosidéree coarj 
habla. 

" 

Départ pour Mada$ 
Brest, tau 

de 600 homme* des 9e at 6s îi 
nne a qni t té Brest paor a* rende* 4 I 
fort, ou va es former le 13e d iafanaart* i 

Une foule énorme, «n'en ' 
10.000, a accompagné 1* diiuct 
„-are ; an superbe boaqust a été l 
;.ilaine Coianel. 

lin 4e U grtte im 
Paris, 13 mare. • 

Uomettea de Pantin e 
reprendra domain. 

cornre le privilège) 
DES 

BOUILLEURS DE 
La manifestation contra les \ 

r i i t a lien hier 4 Lille 
amenée concours de popalato 

été Imposant grâce an calme et 4 la i 

nlfestation da 13 mare, 
ma date dans l'histoire économt'jn* dn ï 
le la Prance, et nous sonnai ton» qn* \ 
l'en fasse sentir rapidement et 
nent. 

LA MATINEE 

De noTibreux voyageurs débarquant i 
.i;fl*re.nts trains augmenta ni d'instant 4 
iastant le mouvement et l'animation. 

Lee cohortes de* porteurs a* 1'* 
Eipret-s, mobilisées pour la 
promènent de* pancartes sur laaqulrsaf 
nacrltsles noms dea nombreuses 1er-' 
lai départements du Nord, du Pai-de C 
le l'A ane et de la Somme qai ont envnJÉ i 

iMlfiguAg à la manifertstlon. 

A la Gare 
L'nrrfvé*) d r a I 

m^ittÉ la G re, l'anlmatle 
les quais, la foula 

Tibr s du romté de la "Ligue Noi 
MM. Lstas \ | 

•ls, Collet, d'Uoupliaee; Duriez, " ' 
n'ort; Duquesn», de Carvii 
i Ch'rizy; de Bour»*, reillier, I 
olin; Tiilov-hslsune, Depoodt, 

Tailliez Rog-r.M rarez, an lea pr* 
•vricult-ur» du Nord ; Tribon. présldi 
u l ; Potiez, Davenne, conseillerai' 

i qui m 
t -nu» sn gare. Las i 
: MM. Dron, des Retours, I 

-ian, Coget. pliehM. Wall Malles, i 
(r-Risb urg. Loyer, Lepei. " 
or. M, Clw-ys. est présent. 
Ile aont refus paris* membre* da ( 
'.a Lign* et l'on ae dirige aussitôt 1~~ 

locaux de ls Chambre leC 

A la Chambre de coma 
M. d*s Retours, ea sa qualité d* doyearél 

la r-'pr'senlet on do Nord, prend to j 
a parole pour saractérlsar *a qeshtnae 

le but de la réunion. An nom âw tssaa j 
pstéa proasnU, il fait ks dè*lar*ti*as1 
vantes, que noua reproduites* «m 

tous, Isa •eesttes dn Nerd i 
donner m • 
de ta retins i 
portent à la srsrv» qna*aten Ae* : 
d* or*. Ils e*4 vnalu aonat Ismr É 
)ayiii*aaa*s snr faut é* est U q 
vant M Parlassent. 
« Ptae ane jamais, levdépntea 4 

• lent reclasser la snnnrssaasm 4 
denboailtanrsdesr*,! 
de seandalsase eat ergaarieea, I 
dr* an trésor dea sanmaH imp _ _ 
avilissant ht prix d* l'aleont m ] 
oompromattra la culture de la I 
d* drstélierta. 
» Csat dan* es bot «ne toni Vas t . , 
ta rofron dn Nord ont résotn * • 

• ta erneation 4 la fin du vois «n I ' "~ 
a L arnoac* d* en débat s * n e n i I 
de I* pmxuatU de* satnaiUennf' 
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